
IMPRIMERIÉ

DE MEESTER

\ryETTERBN

(enlclqun)

t:

UNryNNSITE CATHoLIQUE KATHoLIEKE UNIVERSITEIT
DE LOUVAIN TE LEUVEN

REYUE
D'HISTOIRD ECCTESIASTIOUN

fondée * 'nï.ol)r"r,, 

* ,. ,^:;:'::'" 

leao doot

DrnncreuRs : LprorNc :

A. DE MEYER, R. DRAGUET, J. LF'.RON, R. MAERE, CH. TERLINDEN,
É. vAI.i CAUWENBERGH, L. VAN DER ESSEN & H. wAGNoN

TOME XXXVII I  DEEL XXXVII I

LOUVAIN I LEUVEN
BUREAUX DE LA REVUE BUREAUX DE LA REVUE

40, nun on Nruun, 40 ' 40, N.l,lrvrscnn srne.lr, 40

1942

REVUE TRTMEsTRTrLLE suBvExrroNxÉp paR LA FoNDATIoN uNrvEnsrrarRE

DRTIMAANDEÉIJKECH TIJDSCERIFT UITCEOT\rTN MET STEUN VAN DE UNIVERSTTAINE STICITTINE



752 MELANGI'S

I l  ne s'agit  pas là d'un diacre de l 'Égl ise de Lgon, originatre cle vienne (r)
mais d'un diacre de vienne amené de vienne (d.nà Btéuur1e) à Lyon
avec d'autres chrétiens pour y être martyrisé avec eux. Bien plus,
on considérera comrre Ie plus vraisemblable que ce cliacre était le
chef de la communauté viennoise, raquelle ne possédait pas encore
d'évêque et se trouvait sous la dépendance, an -àin, rnorale, de l ,évê-
que de Lyon, vi l le fort rapprochée de cel le de vienne. ces événements
se passaient selon toute apparence juste avant l ,accession de saint
rrénée au siège épiscopal de Lyon (777 ou 17g). I l  sera aussi tout na-
turel de voir dans le diacre Démetre Ie, ou du moins, un des succes-
seurs du diacre Sanctus à la direct ion de la comrnunauté viennoise.
Et l 'on comprendra très bien aussi comment rrénée, l ,ardent défenseur
de la pureté de la foi, clevenu evêque cre Lyon, ait eu à cceur de con-
f irmer dans la parfaite orthodoxie le successeur de Sanctus a la di-
rect ion de la communauté viennoise, en lui clédiant un zeg i  níoteag
Aóyoq. Dans le cas oÈ i l  faudrait  considérer comme écri ts dist incts
le l fepi níoteaE |óyoE et l 'ê,ntoroAfi,  on a'rait  une preuve supplé_
mentaire de cette sol l ic i tude.

on voit  donc comment toutes res données que nous posséclons
artjourd'hui convergent vers une reconstitntion très cohérente, et
par conséquent, extrêmement vraisemblable, cles relat ions qui durent
exister dans la seconde rnoit ié du rre siècle entre les Églisei c1e Lyon
et  de Vicnne.

Louua[n. Ch.  Ma,nr rx ,  S.J .

La < Vita Bibautii r de Laevinus Ammonilrs.

on sai t  que notre compatr iote Gui l laurne Bibaut  (Bibaut íus) ,
de Thiel t ,  derr int  général  des chartreux et  qu,apres une existence
aussi  b ien rempl ie c1u'edi f iante i l  mourut  à la Grancle-Chartreuse en
ju i l le t  1535 ( t ) .  Sa biographie avai t  été rédigée,  nous di t -on,  par

(1) Hypothèse de NnuueNN, Der ri jmische Staat und dte allgemeine Kirche,
I '  1890, p.  30,  rapporté dans A.  FIenNAcx,  Missiot t  und.  ausbrei tung. . , ,4e édi t . ,
Leipzig, 1924, p. 46g. on trouvera dans cet ouvrage d'Frarnack ainsi que rlans
L.  Ducupswr,  Fasles épiscopaur d-e I 'ancienne Gaule,  t .  r ,  2e écl i t .  par is,  1907,
p '  40 et  suiv. ,  l 'essent ie l  de la controverse sur les or ig ines des s ièges épiscopaux
eu Gaule. si i 'historicité du diacre Démètre de vienne appuie l,opinion que
l'Eglise de vienne ne devait pas encore être à cette époque siège épiscopal, mais
dépendait au moins moralement sinon juridiquement de celle de Lyon, et ainsi
favor ise sur un point  c le détai l  la  thèse de Mgi  Dnchesne, cela ne veut  pas enco-
re di re que le seul  évêque des Gaules fut  a lors l ,évêque de Lyon.

(2)  Sur G. Eibaut  (c.747s-7535),  voi r  ALr.eN, opus eptsto l  D.  Erasmi,  t .  Vr
(oxford,  1926),  p.  302,  et  sources indiquées.  -  Un for t  beau port ra i t  c le G. B.
par un maitre contemporain inconnu (Bruxelles : coll. CteBEe Ed. de Liedekerke)
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un cLe ses confrères et c1e ses contempot'ains, l'humaniste bien connll

Laevinus Ammonius (1). Malheureusement, ce précieux d.ocument se

perdit clès le xvre siècle, sans cloute à l'époclue cles troubles religieux.

Le clocte Petreius (2), après l'avoir vainement cherché partout, en

constata la cl isparit ion, des 1609, dans sa Bibl iotheca Cartusi 'ana'

Depuis lors, cette assert ion a été reprocluite par Sweert ius, Valere

Anàré et F'oppens, et,  cle nos jours encore, e1 1926 par P. S. Al len (3).

Les choses en étaient là, lorsque M. Robert Bibaulv, substi tut clu

procureur clu Roi à Anvers, voulut bien attirer notre attention sur le

ms. 5136-5137 de la Bibl iotheque royale d.e Bruxel les (a), lecluel con-

t ient des Sermons de Bibaut accompagnés cl 'une leLtre d'envoi '  Or

cette lettre, à regarder les choses cle près, consbitue une biographie

circonstanciée de Bibaut ;  el le est clatée cte 1540, el son auLeur n'est

autre que Laevinus Ammonius'
En nous signalant cette trouvaille - clont lui revient tout l'hon-

neur notre dist ingué colresponclant poLrSSa même I 'arnabi l i té

jusciu'à nous faire tenir une excel lente reprocluction photographiclue

clu morceall ,  en même temps que sa transcript ion f idèle.

IJn examen attentif clu document rnis au iour nous convainquit

aussitót cle l'intérêt qu'il présente et cle l'utilité qu'il y aurait à le

publier. Non seulement en consicLération cle son auteur et de son objet,

mais aussi parce qu' i l  vaut par les détai ls qu' i l  renferme, par l 'élé-

gance de la forme et par la sincérité du ton.
peut-on l ' icLenti f ier avec la Vita mentionnée et recherchée par

Petreius ? Tout nous porte à le faire, car i l  réponcl parfaitement à ce

que cl i t  de cette Vitale savant compilateur: ( De cui 'us <Bibauti i>

I virtutibus plura equidem haucl vulgaria possent referui, si ext'aret

r i  historia quam de eius vita morumque conuersatione conscripsisse

> clicitur illius et synchronus et vernaculus Leuinus Ammonius' u

De G. Bibauti i  ui ta morumque conuersatione : rroi là le sujet claire-

ment incliqué, sur la foi, sans cloute, cl'un <r ancien ,r ou cle quelqne
' inventaire. Or c'est précisément le suiet que traite ici  Ammonius'

Pour en être persuaclé, i l  n'est que de parcourir le texte qu' i l  ne nous

reste plus maintenant c1u'à r'eprocluire. 
'foub en en réduisant les

abréviat ions, nous en avons respecte l 'orthographe ; mais, pour en

Iendre Ia lecture plus aisée, notls en avons modernisé la ponctuation'

a figuré à l'Exposition cles Primitifs flamands i Bruges en 1902, et à I'Exposition

d'art ancien à Gand, en 1913'
(1) Sur L. Ammonius (1485-1556), voir notre Humanismebelge,l '"  série'  Bru-

xel les, 1910, p. 57-68.- J. MrssoN, S.J.,  I Iban ios et L. ammonius, clals -&1u-

sé,e belge, t .  XIX-XXIV, 1920, p. 21-23. - Au,BNI, op. cít . ,  t .  v (1924), p. 487.

- H. oE vocnr, Líterae ad. . . .  Fr. crcrneueld. ium, Louvain, 1928, p.705-706.

(2) Btbl iotheca Cartusiana, 1609, p. 717-720'

(3) Swrrnrrus, Álhe nae, 1628, p. 300. - \ ,ra1fr,p6 ANonÉ, BibI. belg.,2u ód. '

1643,  p .  307.  -  Foeenws,  B ibL betg ' ,1739,  p '  392 '  - -  ALr-nN'  t '  V I '  p '  303:

<, The life by L. Ammonius cloes not seem to exist' 'r

(4) Catalogue de J veN nnN GnnrrN, no 1972'
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LrrurNus Antuourus vnwrnaNDo pernr pnrno Lesro pRroRr
DOT{US CA.NTUSTANORUT{ PROPE TNETBCTUII SET,UTNM DICIT.

Guilhelmus Bibautius, natione Flander, in oppido perquam fre_
quenti  Thi leto e parentibus ingenuis prognatus, omnibus l iberal ibus
art ibus a teneris annis imbutus, vsqueadeo sensim vnacum aetate
prudentia ceterisque virtut ibus quae merito generales vocantur

5 adoleuit vt inter suos ciues innurneros l icet faci le eminere et nomen
aliquod decusque gestare potuisset, si  eum vitae scopum sibi seqlen-
dum proposuisset. Ceterum, rel ict is studi is omnibus curisque munda-
nis et iamnum iuuenis, quo maxime tempore plerique omnes ad ho-
nores anhelare solent, quum inter aequales in magno haberetur precio,

10 non solum propter erudit ionem quae tum temporis rara admodum
atclue ob id magis suspicienda erat, verum etiarn propter mores longe
placidissimos in eleganti  beneclue compacto corl lore et ad omnem gra-
t iam faci l l ime promerendam apposit issimos, rel ict is inquam ornnibus,
quum suis moribus curn strepitu rnundano rninime conuenire sentiret,

15 de suae animae salnte sol l ici tus Cartusiano sese inst i tuto tradidit .
Neque id temere vt plerique solent aggressus est, sed longe ante et
locum in quem destinaret habitat ionem corporis cleponere, et soda-
litatem cum qua victurus esset, denique ducern sub quo prima spiri-
tual is mil i t iae st ipendia mereret multa sol l ic i tucl ine vestigauit et al i-

20 quousque prius noscitare voruit  quam sese semel in id ,r i t" .  genus
dirnitteret. Non enirn eum latebat quam ea magnam in tyrocinio fa-
ceret accessionem di l igenti  medibatione precognita. Nec eum plane
fefel l i t  opinio.

Erat ea tempestate atque etiamnum est l l  haud procul a menibus
25 ciuitat is Gandauensis nobi le eius inst i tut i '  monasterium acl f luenta

Ludis atnnis (qui amnis lnuros eius monasteri i  praeterlabitur et
propemodum al luit) ,  cui praesidebat insigni prudentia vir et erucl i-
t ione Dominus P- Fassorius Bellocassius inter suos populares et eius-
dem ordinis patres praeclari  nominis, quem phil ippus, dux Burgundiae

30 et idern post rex castel lae, pater imperatoris carol i  quint i ,  , . ,u- prae_
ceptorem nuncupare solebat, cluod eius pueriLiae Louanii  ol im peda-
gogus et in l i ter is probisque rnoribus inst i tutor fuisset. Ad huius i iaque
magisterium noster Bibautius sese recepit,  ratus id quocl erat fore
vt sub tal i  tantoque duce formatus faci le in qualem is oido requirebat

35 euaderet. Nam permagni refert cui te viro formanclum committas.

Annnssn. Le ms. porÍe Limuius. - petrus Lasius, inco'nu pour Ie surprus.
- Domus: il s'agit de ra.Domus nouae lucis s. saluator.Ís apuct vltraiectunt,
cfr Mrnenus, origines cartusianor. monasteriorum, 1609, p. 30-31.

3 sensim I en marge sensum I ms. 10 rara : en nlarge raro : ms.
11 suspicienda : en marge subcipienda : ms. 16 vt plerique solent ag-

gressus est secl: moÍs raturés dans Ie ms, et retnplacés en marge par nam.
25 Monasterium : chartreuse dite clu val rogal, à Royghem (Gand). - Le ms.

porÍe instituti monasterii monasterium, mai"s le mot monasterii est raturé.
28 Fassorius. Cfr SewnERus, de Gandauensióus, 1624, p. 10g.
35 permittas : ms. forte committas : í.. marg.
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Sub hoc igitur quantum breui profecerit quantisqlre quotidianis

auctibus in omni probitate succreuerit non ita longo post interuallo

patuit. Nam post paucos annos suum ille primo vicarium ac deinde

totius domus economum constituit. In quibus administrationibus

40 adeo sese prudenter et honeste gessit vt ab eodem sit in priorem domus

Hollandiae ad montem sanctae Gertrudis praefectus. Deinde factus

breui post socius in prouincialibus visitationibus ita spectabilis emi-

clit vt primas totius prouinciae Teutoniae constitutus sit. Postremo,

cum illud munus splendide ad annos haud ita quidem multos obiuisset

45 et monachis domui primariae Cartusianorum notus esse cepisset, cluod

alternis annis eo proficisci pro consuetudine clebuerat, acl primam

statim occasionem a morte bonae memoriae domini Francisci a Puteo

communi omnium domus illius fratrum consenllsu in primarium totius

ordinis Cartusiani priorem clelectus est. Quo quidem in officio quam

50 mocleste iuste pieque se gesselit,qllam creber in precationibus' sublimis

in contemplationibus, quam comis et humanus erga fratres, quam

belignus ei clemens erga delinquentes, denique qualis cluantusque fue-

rit in omni sanctitate et exemplo bonorum operum testantur qui cum

eo vna sub eius magisterio vixerunt'

55 Is i taque biennio ferme quam de hac luce migraret, hosce serrnones

in consessu fratrum de more recitandos in quibus sui memoriam pos-

teris rel iquit  ad suae professionis primam i l lam it txta Gandatrum

(Vallem règiam clicunt) domum misit. Erat sane ingenium illud felix

alioqli fecundumque et quocl maiora velle eL efficere poterat si ita

60 consti tuisset, sed i ta omnis ostentat ionis al ienum vt Se Suaque senlper

eleuaret ac al iorum comparatione plus sabis clej iceret. Potro, in his

sermonibus quos Collat iones Capittulares vocant, quantlrm labora-

uerit  in dej icienclo ob simpliciores quosque st i lo cuiuis manifestum

esse potest modo ne sit  naris otnnino crassae' Interdum tamen suas

6b d.iuitias nonnihil veluti per transennarl nobis conspiciendas aperit

et quid posset ostendit,  secL icl  raro admodum nec citra occasionem'

Ceterum, si quispiam (vt varia sunt hominum iuclicia) nonnihil hic

desiderabit quod sane vel acl eruclitionem vel ad farnigeratam illam

sapientiam pertineat, is ita Secum reputet ad alendos tantutn bonae

70 spei prof icientium mores eSSe conscriptos. l los i taque tuo potissimum

iussu, Venerabi l is in Christo Paber, recognitos et a compluribus men-

dis scriptorum vitio inuectis repurgatos tibi transmisi vt si eos prelo

clare volueris ll castigatius exeant in manus legentium' Cupimus enim

tanti viri memoriam posteris quoqlle esse sacrosanc'tam.

75 Dominus Jesus VPT nobis et ordini quam diut issime seruet inco-

lumem. E domo hospitii nostri clomo inquam Monachorum in Gelria

ordinis Cartusiani, quarto clie Pentecostes Anno Domini Millesimo

quingentesimo quadragesimo.

Louuatn. Alphonse Ron,nscu'

62 Capittulares: sic ms. 66 raro : Ie ms. porte rariter corrigé en raro'

76 Domus S. Mar iae,  vulgo l \ ' Ionnickhuysen apud Arnhemum (Nftnenus'

o p "  c i t . ) .


